
faim et son père ne fut plus jamais aussi sé-
vère qu’avant. 

Épilogue 
 
Quelques années plus tard, Mathis et Mathilde 
se marièrent et eurent une fille qui était aussi 
têtue que sa mère.    
Ils continuèrent à aller au camping où Ma-
thilde revit chaque fois ses petits lapins. 
 

Morale 
 
Même si quelqu'un est très méchant , il veut 
sûrement qu’on fasse plus attention à lui. 

mirent à rire comme des fous et ils montèrent 
le volume de la musique vraiment à fond. 
Arrivés au camping, Maxime et l’ogre montè-
rent les petites tentes. Pendant, que Mathilde 
et Mathis ramassaient des petits bâtons pour 
faire le feu.  Le soir, quand tout le monde fut 
au coin du feu l’ogre raconta des histoires ter-
rifiantes. Quand ce fut enfin l’heure d’aller se 
coucher, tout le monde regagna sa tente. Le 
lendemain matin, Mathilde vit trois petits la-
pins à côté de sa tente. Son père lui proposa 
de les attraper pour les faire griller à Midi. 
Mathilde refusa et les petits lapins s’enfuirent. 
Pendant la journée, ils partirent faire de l’es-
calade sur une montagne. Quand  le week-end 
fut terminé, tout le monde était tellement déçu 
que ce soit fini que l’ogre proposa qu’ils re-
viennent bientôt. Depuis Mathilde, Mathis, 
l’ogre et Maxime passèrent tous les week-ends 
au camping. Mathis se remit à manger à sa 

le présenta à Maxime. 
Mathis monta dans la voiture et s’assit à côté 
de Mathilde. Ils partirent à la pizzeria. 
 

Chapitre 2                 
 
Dans la pizzeria, le père de Mathilde com-
manda deux pizzas. Une au merguez et l’au-
tre à la sauce blanche. A la fin du repas, tout 
le monde était triste que ce soit déjà fini. En 
rapportant Mathis chez lui, Maxime demanda 
à l’ogre s’il voulait bien partir tous ensemble 
en week-end au camping. L’ogre fut si ému 
qu’on lui propose cette invitation, lui qui était 
si sévère et si méchant, qu’il accepta sans ré-
fléchir. Le lendemain, il se réveilla plus tôt 
que d’habitude et partit à la boulangerie. Il 
acheta de beaux croissants et de beaux pains 
au chocolat bien chauds. Quand Mathis se ré-
veilla il trouva des viennoiseries sur la table. 

Son père arriva et lui dit qu’il pouvait en 
prendre autant qu’il en voulait.  Ensuite, ils 
allèrent dans un magasin pour acheter un 
beau lit à Mathis. Puis ils préparèrent les ba-
gages pour le camping. Comme il restait en-
core un jour avant le départ, ils proposèrent à 
la famille de Mathilde d’aller au parc ensem-
ble. Maxime accepta, sa fille prit un ballon 
pour jouer avec Mathis. 
Au parc il y avait des fontaines où les enfants 
se mouillèrent la tête. Les adultes, eux, firent 
du tir à l’arc.  
      

Chapitre 3 
    
Le week-end tant attendu arriva. Maxime 
avait prit des tentes et quatre paires de jumel-
les. L’ogre, lui, avait prit à manger.  
Quand tout le monde fut dans la voiture, ils 
étaient tellement comptant de partir qu’ils se 

lui. Son père Maxime, qui vivait lui aussi 
seul avec sa fille, vint et lui demanda : 
« Que se passe-t-il ? » Mathilde répondit 
qu’elle aimait un garçon qui s’appelait Ma-
this mais que son père, l’ogre, ne voulait pas 
qu’ils soient ensembles. Maxime eut une 
idée. Il demanda à Mathilde de se préparer 
pour partir en balade. 
Quand ils furent prêts, la voiture démarra et 
ils partirent chez Mathis. Sur le chemin 
Maxime expliqua à sa fille qu’il allait invi-
ter Mathis pour aller manger. Arrivés devant 
chez lui, Maxime sortit de la voiture et alla 
sonner. L’ogre n’ouvrit qu’au bout de la 
troisième fois. 
- Que voulez-vous ? demanda l’ogre. 
- Nous voulons inviter Mathis pour une pro-
menade et nous vous le ramènerons dans 
deux heures. 
L’ogre accepta, il partit chercher son fils et 

Chapitre 1 
 
Mathilde était une petite fille amoureuse. 
Elle aimait Mathis un jeune garçon qui 
vivait seul avec son père. Mais tout n’était 
pas simple, le père de Mathis était un ogre 
méchant. Le garçon ne mangeait même 
plus, tellement son père était sévère et il 
était devenu tout maigre. 
Comme tous les jours, à 16h30, Mathilde 
et Mathis firent la route ensemble en ren-
trant de l’école. Arrivés devant chez lui 
Mathis entra dans sa maisonnette. Son 
père, l’ogre, le prit part le poignet, le jeta 
dans une cage en lui criant : « Si demain 
tu rentres encore à 16h45, tu seras puni de 
dîner et de déjeuner pendant une se-
maine. » 
Le soir Mathilde pleura car elle croyait 
que Mathis finirait par mourir de faim et 
que jamais elle ne pourrait se marier avec 

Mathilde  
aime Mathis 

Auteurs : Kamila Nagnoug 

Vaulx-en-Velin,  
école Federico Garcia Lorca 

Les Editions Célestines 
1 rue Robert Desnos 

69120 Vaulx-en-Velin 
http://petitslivres.free.fr 

A l’occasion des 
4èmes Assises Internationales du Roman 

 

Cette histoire est librement inspirée  
d’oeuvres de Sophie Chérer 

Éditée en partenariat avec 


